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DOSSIER  1 :
QUITTER LE DOMICILE PARENTAL : 
UN PROCESSUS TRÈS LIÉ AU PARCOURS SCOLAIRE 
ET PROFESSIONNEL 

Le dispositif d’enquêtes Génération permet d’examiner à la fois les parcours d’accès à l’emploi 
et les parcours d’accès à l’autonomie résidentielle de jeunes sortant une même année du 
système éducatif, à des âges et à des niveaux de formations différents. Dans cette étude, 
l’autonomie résidentielle est défi nie comme le fait d’habiter hors du domicile parental,
que le jeune soit autonome fi nancièrement ou pas. L’étude porte sur les cinq premières années 
de vie active des jeunes sortant de formation initiale en 1998, 2004 et 2010 (ou « générations  » 
1998, 2004, 2010).

Cette étude vise à identifi er les caractéristiques sociodémographiques et les parcours d’emploi 
qui favorisent l’autonomie résidentielle dans les premières années de la vie active, ainsi que les 
facteurs qui peuvent provoquer un retour chez les parents, tout en constatant leur évolution au 
fi l des trois générations étudiées. 

 Voir p. 147

  Les jeunes qui vivent chez leurs parents à la fi n de leurs études sont moins 
nombreux pour la génération 2010 : 67 % contre 74 % pour la génération 2004. Il y a 
également moins d’installations en couple dans la génération 2010 que dans les précédentes.

En revanche, le rythme de décohabitation après la fi n des études ralentit au fi l des 
générations. En effet, les jeunes qui n’ont pas décohabité 5 ans après la fi n des études sont : 

• 30 % dans la génération 1998
• 33 % pour la génération 2004 
• 34 % pour la génération 2010

Défi nitions

Décohabiter : 
La décohabitation désigne 
le fait de quitter le domicile 
parental pour un autre 
logement, défi nitivement 
ou temporairement. 

Situation des jeunes cinq ans 
après la fi n de leurs études, 

parmis ceux ayant terminé leurs études en 2010

CINQ ANS APRÈS LA FIN 
DE LEURS ÉTUDES,

34 % DES JEUNES SORTIS DE 
FORMATION INITIALE EN 2010 
VIVENT CHEZ LEURS PARENTS

Situation des jeunes cinq ans 
après la fi n de leurs études, 

parmis ceux ayant terminé leurs études en 2010
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Les jeunes femmes et les titulaires de diplômes élevés décohabitent davantage 
et plus vite après la fi n de leurs études

  7 jeunes sur 10 sortant de l’enseignement supérieur long ont décohabité avant la fi n de leurs études

Cause de décohabitation

 pour les femmes, c’est davantage pour s’installer en couple  pour les hommes c’est plus pour vivre seuls

Rémunération et statut d’emploi sont deux facteurs qui comptent dans le parcours résidentiel

 Les individus en emploi cinq ans après la fi n de leurs études 
résident beaucoup moins chez leurs parents (28 %) que ceux 
dans une situation de non-emploi (48 %). Les jeunes habitant 
toujours chez leurs parents après cinq années de vie active ont 
connu des parcours d’emploi moins favorables. Ainsi, 22 % de 
ceux qui n’ont pas décohabité et 13 % de ceux qui recohabitent au 
cours des 5 ans ont connu un parcours dominé par du chômage 
durable ou récurrent.
Occuper un emploi à durée déterminée (EDD) en tout début de 
vie active réduit davantage la probabilité de décohabiter dès la 
première année pour la génération 2010 que pour la génération 
1998. Toutefois, après 5 ans sur le marché du travail, être en EDD 
apparaît moins pénalisant pour la génération 2010 que pour les 
autres.
Un premier départ du domicile parental sur dix s’avère 
provisoire. Toutes choses égales par ailleurs, les jeunes sortis de 
formation initiale en 2010 et ayant quitté le domicile parental par 
la suite ont 1,4 fois plus de chances de recohabiter au cours des 
cinq ans que ceux sortis en 1998. 

Pour les jeunes qui résidaient toujours chez leurs parents à la fi n des études, la probabilité de décohabiter au cours de la première année 
est plus de deux fois plus élevée pour les femmes que pour les hommes.
Parmi ceux qui ont décohabité après la fi n des études :

Les jeunes décohabitent de plus en plus dans l’année qui suit la fi n des études, malgré des marchés du logement et du travail moins 
favorables. Les jeunes de la génération 2010 n’attendent donc pas d’avoir une situation d’emploi aussi stabilisée que celle des jeunes de 
la génération 1998 pour partir du domicile parental.

Part des jeunes résidant chez leur parents cinq ans après 
la fi n de leurs études, selon le type d’emploi et le salaire, 

parmis ceux ayant terminé leurs études en 1998, 2004 ou 2010.

24 % 22 % 23 % 18 % 13 %
l’ont fait lors 

de la 
première année

de vie active

au cours de la 
deuxième

au cours de la  
troisième

au cours de la  
quatrième

au cours de la 
cinquième


